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Gulp..was CFlnlstèrV, h~. 
Didier T ousch est 

~ fondateur de BeScrfb. 
une slart•up qul a 

dév•-"' ............ 
rést:3U s.od.ll ~mflt::3nt 

d t communique, 
ses dernières VOlont~ 

pour ses funer3illes 
ou de Lals.s(,r des tne$S.)Oe$ 

programmés pour 
n'ttre rendus po.blks 
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[ F1N1Si{R( J : 

Une seconde vie (virtuelle) après la mort 
BeScrib, une jeune start-up bretonne, vient de développer le tout premier 

réseau social dédié à la mémoire et à l'histoire des défunts. 

QOELSOCJVENDlsouhaile-1-on 
lai,sser à ses proches une fols 
dans l'autre mottde ? C'est pour 
r~pondrl' ~ cene question que 
BeScnb. ~ne s,an-up basée à 

• Guipavas (Finistère). V1ent de 
I' développer un rése:,u socialdé-

dJé à la mémoire et à l'histoire 
des indMdus. « On peut d"abord 
rédiger s;, biographie. puis une 
chronologie qui retrace les mo­
ment$ lm Portants de norre \1e. 
1out cela à l'a.Ide de photos, de 
\'ldéos ou d'autres docu. 
mcnts » . explique Didier 
TousdtentrepreneurdeSilans. 
:t rorigine du projet 8eScrib 

permet de~ C<lnstrulreun pro­
fil personnalisé afin de lîvrer 
une mémolre personnelle ou 
familiale à qui et quand on le 
souhaite.« On peut aussi rem­
plir des rubnques parlo1s plus 
comphquéesà aborder. comme 
ses demJères volontés pour ses 
funérailles ou la.isser des mes• 
sages programm~ pour n'étre 
rendus pub!lcsque post-mor­
tem».d~+U 

Ortgtnai~ de Lorraine et ,·e­
. nu slns-taller en Bretagne il y a 
trente ans, U a conçu œttc pbtc­
(onne Webaprès une~C'n­
ce personnclle marquante.« Il y 
a quelques années. Je recher -
chais un ami d'enfance. expli­
que-t-il J'ai retrou'\'é sa 1race 

grl<e à un,_,., de d(-œs le me 
suis pos~ beaucoup de ques• 
1J,ons raurats voulu sa,·olr s'1J 
a,. "3.lt eu une belle ,,e. .. 

C'est)ce moment qu'a ger­
mé l"ldéed"un • fa<ebook »qui 
~rmette ~ 11ntern.a:ute !lb fois 
d-étre lll3itre de sa propre b10-
gnphle mais auss1 de pou'\'Oir 
retracer le parcours de ses an­
œ<res défunis. 

DES QR CODES À DISPOSER 
SUR LES TOMBES 

Plour Bernard Tréguer. dlrec­
teur générol de cette jeune so­
ciété au capital de 100 000 C. 
« c·est un réseau soc-lal bien 
plus pn>fond que faœbook. qui 
futt jUS1emen1 toute supe.l'fida-

lité pour re'\--erur l re.:ssenoel .. 
Pour lacques un unlisateur de 
S6ans. c 'est • un lineouvert 
sur la vie • qut permet de 
c mleu.x faire le deutl • « Il;·~ 
un d)(é sp,nruel dans la~­
che ~13 pe,-tdeprésen-cr 
el de transmettre la mémotu 
familiale.• Et Chr1st13ne 
65 an$. tombée sur 8eScnb c en 
trav:ulhnt sur soo arbre~­
l<>glque ». d'acqwescer ; c La 
mon. c'est toujours un sujet t.· 
bou. • Après :avoir remplî soo 
profil cette e>10<1g,10JUe à 12 re­
tr.nte 3,,·oue c avoîr pleuré"' en 
tapant St$ derntèn!:s volontés 
-~l>Jsapri!s.onn?Sj)ltt.Çaras­
sure.. » Lancée en }am")e.r 2016. 
la plate- tonne conna!l ~ p<ès 

de 3 000 utilisateurs et autant 
de • mémortau.x .... ces pages 
~ en som-cnlr des 
défunts. dont les sépultures 
ptu,·ent être géoloc-altsées 
• On oonst:ue l"élotgnement des 
J<,Jnesgénfflooos !aœ à la tra • 
dinon de la ,isne du dmedère à 
la Toossall1<. Ce t;-pede réseaux . 
peut au.ssi permettre de se ré· 
COtlC1ber .J\~ tout cela». glisse 
Dld>er Tousdl. qui p('nS(' aUSSl à 
déwlopper un système de QR 
codes sur plaques~ disposer 
$ur le-s tombes. Un aash avec 
sonsmartphoœet on n?\'Oitdé­
filer la,,., d"un p<ochedlsparu. 
Un t<'rnolgnagedupa.ssé. qui en 
plus d'étre gr3,·édans le mar­
bce. le.,... >USSISUf la Toile 


